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Introduction


1er septembre 1939.
L’armée allemande envahit la Pologne et deux jours après Français
et Britanniques déclarent la guerre à l’Allemagne. En mai 1940, la
France est envahie. Le 17 juin, le maréchal Pétain, nouveau chef du
gouvernement français, demande l’armistice et, le lendemain, le
général de Gaulle lance son célèbre appel sur les ondes de la
B.B.C., incitant à la poursuite de la guerre. Des événements
rapides, un bouleversement géopolitique qui va durer des années,
somme toute une fulgurance qui est en opposition avec la lenteur et
la vie quotidienne des bergers et de leurs familles qui vivent au
rythme des bêtes.








En effet, excepté durant les jours de marche lors
des transhumances qui marquent le quotidien de tout un chacun, la
vie des bergers est plutôt routinière et, du moins en Crau,
beaucoup de familles vivent avec une certaine
autarcie1. Ou plus exactement la
communauté des bergers possède une certaine indépendance vis-à-vis
le reste de la population2.








Dans cette période de bouleversements, comment s’est
donc déroulée la transhumance au début de la Seconde Guerre
mondiale ? Quels sont les moyens de transport permettant de se
rendre dans les montagnes ou sur la plaine ? Quels sont les
lieux d’estivage et d’hivernage des troupeaux ? Combien de
bêtes transhument ? De combien d’animaux et de quelles espèces
sont constitués les troupeaux ? Ce sont autant de questions
qu’il est pertinent de se poser et auxquelles un début de réponse
est apporté par l’intermédiaire de données statistiques. Cet
article se concentre uniquement sur les années 1939 à
19413.



	

Cette migration saisonnière, se déroulant deux fois par an,
donne lieu à un véritable spectacle pour tous. De nos jours, de
nombreuses fêtes de village reconstituent ce défilé de transhumance
qui a disparu du quotidien de la population depuis que les bêtes
transhument en camion.
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